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SCHREIBEN [VON ABBE BEAT JAKOB ANTON ZURLAUBEN AN DEN FRANZ.
AMBASSADORANNE- THEODORE CHEVI GNARD, DIT LE CHEVALIER DE
CHAVIGNY?1 ]

"je me donne l ' honneur à l ' occasion de cette nouvelle année de vous

souhaiter avec toutes les sortes de prospérités imaginables non

seul. mt  la présente , mais un cour de plusieurs autres le bon Sauveur

[Jésus von Nazareth ] veille ] l ] par la vertûs [ l ] de sa divine grâce Bé¬

néficier , et . . . [confirmer ] Les voeux , qui vous sont venis [ l ] de tou-

stes endrois a particuslier des amis , qui sont droitemattachés aux



Jnterests du Roy [ Ludwig XV. ] . pour iaoy je ne manquerai point a venir

au bout de cet Effect , de j etter mes prierres au Ciel pour la haute

conservation de sa Majesté ] l ] de celle de La vôtre , ne doutant pas,

que vous me continuerés votre grande Protection , et a toute la famille
dans toutes les occasions qui se présenteront à l ' avenir . La rhume,

par laquelle je suis comblée . . . [ continuellement ] pendans quelques

semaines , ne me permette plus de mener la plume , que je vous asseure
t 2

mon attachem : respectue [ u ] x

1) Da der Abbé seit 1717 , dem Todesjahr seines Vaters , Beat Jakob IX . Zur¬
lauben , mit allen franz . Ambassador en in Briefverkehr stand , kämen
selbstredend auch zahlreiche andere Amtsinhaber in Frage . Die Hand¬
schrift des Abbés lässt aber eher auf einen Zeitpunkt gegen Ende von
dessen Lebenszeit schliessen.

2 ) Am Schlüsse findet sich noch der Beginn eines weiteren derartigen
Schreibens , das aber kaum erwähnenswerte Unterschiede zu dem vorliegen¬
den aufweist.

Konzept - AH 112 , 162
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